
Académie des Sciences, Belles-Lettres et Arts de Lyon 
 

Séance publique du mardi 31 mai 2016 au Palais Saint-Jean 

 

Résumé de la communication de notre confrère Jacques CHEVALLIER 
 

« Léopold Chauveau (1870-1940) : médecin, grand écrivain, peintre et 

sculpteur» 

 

 
Fils du grand vétérinaire lyonnais Auguste Chauveau (1827-1917), Léopold 

Chauveau, né à Lyon, a eu son heure de gloire comme écrivain dans les années 1920-

1930, avant d’être presque oublié !  

 

Médecin, interne des hôpitaux de Paris, chirurgien-ORL, chirurgien « derrière la 

bataille » pendant la Grande Guerre, il abandonne totalement la médecine après la 

guerre suite au carnage et au décès de son épouse et de deux de ses quatre garçons. Il 

sera alors écrivain, illustrateur de talent et sculpteur de monstres ! Il meurt épuisé 

pendant la débâcle de 1940.  

 

Deux de ses romans ont été publiés à la NRF dans la collection blanche, il était l’ami 

de Gide, de Martin du Gard, de Malraux et d’Eugène Dabit… Pauline Grospain 

arrivera second pour le prix Renaudot attribué en 1932 au Voyage au bout de la nuit. 

La concurrence était forte ! 

 

Il a surtout été apprécié comme écrivain pour enfants et deux recueils (Histoire du 

poisson-scie et du poisson-marteau et Les histoires du petit Renaud) ont été illustrés 

par Pierre Bonnard. Ses contes pour enfants, adressés au petit Renaud (son fils 

décédé), établissent un dialogue outre-tombe réalisant un exutoire pour le père et une 

manière de faire exister son enfant ! Ils sont étudiés aujourd’hui par les spécialistes, 

réédités partiellement et découverts par les Japonais. Les contes de Chauveau sont 

délicieux et les illustrations exceptionnelles. 
 

Ami de Pierre Bonnard, de Paul Gauguin et intime du sculpteur et peintre nabi 

Georges Lacombe, Chauveau a réalisé environ 500 aquarelles et 300 dessins. « Fait 

des monstres généralement peu appréciés » nous dit-il et cela très précocement sous 

forme d’aquarelles et de figurines en glaise ou en bronze. 

 

« Génie méconnu » pour Roland Topor, il aura fallu attendre soixante-dix ans après 

sa mort pour que l’on redécouvre Léopold Chauveau en France, l’un des artistes les 

plus doués et les plus surprenants de sa génération. Une biographie par le Pr Jacques 

Poirier est sous presse ! 
 


